
DANS LA RÉGION 

QUELQUES ARRÊTÉS PRÉFECTORAUX 
LE PRIX DU BEURRE 

•Le* Préfets du Nord et du Pas- 
de-Calais ont pris l'arrêté suivant : 

Art. 1er. — Pour tenir compte 
des prix taxés dans les régions de 
production en vertu de l'arrêté mi- 
nistériel du 2 novembre 1940, le prix 
du beurre en provenance des autres 
départements sont taxés comme suit 
rendus entrepôt de gros, à dater de 
la parution du présent arrêté : 

Beurre de laiterie, 33 fr. le kilo : 
Beurres malaxés. Ire qualité, 30 Ir. 

le kilo ; 
Beurre malaxés 2e qualité, 28 fr. 

le kilo. 
Les prix ci-dessus augmenteront 

de 0 fr. 50 le Jer Janvier 1941, le 
1er février 1941 et le 1er mars 1941. 

Art. 2. — En cas de vente par pa- 
quetage d'un poids inférieur à un 
kilo, les prix de gros ci-dessus peu- 
vent être majorés de 1 franc. 

Art. 3. — Les prix de gros des 
beurres de production indigène sont 
taxés au ramassage ou en laiterie, 
sur les bases suivantes : 

Départ laiterie, 3 2fr., plus hausse 
mensuelle prévue à l'article 1er. 

Beurre fermier Ire qualité, 31 fr.. 
plus hausse mensuelle prévue à l'ar- 
ticle 1er. 

Beurre fermier 2e qualité, 29 fr.. 
plus hausse mensuelle prévue à l'ar- 
ticle 1er. 

En vue d'éviter toute prime exa- 
gérée à l'exportation des beurres 
Tproduits sur le territoire des dépar- 
tements du Nord et du Pas-de-Ca- 
lais. 

Art. t. — Les prix maxtma de dé- 
tail des beurres seront fixés comme 
«uit (la marge maximum du détail- 
lant étant fixée à 3 fr. le kilo) : 

Beurres de laiterie, 37 fr. 50 le 
kilo. 

Beurres malaxés Ire qualité. 35.50 
le kilo. 

Beurres malaxés 2e qualité, 33.50 
le kilo. 

Art. 5. — Les prix de gros des 
fromages dits «blancs» à base de 
lait complètement écrémé, sont pro- 
visoirement fixés comme suit : 

Départ ferme ou laiterie, 3 fr. 50 
le kilo. 

Vendu au détail, 6 fr. 50 le kilo. 

LE PRIX DU LAIT 
Les Préfets du Nord et du Pas-de- 

Calais arrêtent : 
Art. 1er. — A dater de la parution 

Unies le litre. Il en est de même en 
lait entier est augmenté de 10 cen- 
times le litre. Il en est de cême en 
ce qui concerne le prix à payer par 
les Industriels ramasseurs, celui-ci 
étant porté à 1 fr. 40 le litre. 

Art. 2. — Est autorisé la vente 
du lait complètement écrémé, sans 
limitation de qualité, en vue de 
la consommation humaine. 

Art. 3. — La vente du lait entier 
est rigoureusement réservée aux 
porteurs de cartes de lait, en fonc- 
tion du rationnement en vigueur, 

Art. 4. — Les récipients contenant 
du lait entier devront porter sur 
fond rouge, inscrits en caractères 
blancs, d'au moins 8 centimètres de 
hauteur, la mention «Lait». Les 
récipients contenant du lait écrémé 
devront porter sur fond bleu dans 
les mêmes conditions, la mention 
« Lait écrémé ». 

A titre provisoire, le transport et 
la détention des laits écrémés et 
des laits entiers sont autorisés con- 
jointement dans les mêmes véhicu- 
les et les mêmes locaux. 

Art. 5. — Les prix de vente du lait 
écrémé au consommateur sont fixés 
comme suit : 

Lait écrémé pasteurisé. 70 centi- 
mes de moins au litre que le prix 
de vente du lait entier. 

Lait écrémé à l'état cru : 80 cen- 
times de moins que le prix de vente 
du lait entier avec minimum de 1 fr. 
le litre. 

Les marges Intermédiaires maxi- 
ma, attribuées aux ramasseurs de 
lait écrémé, pour la revente à l'état 
cru, sont fixées comme suit : 

Lait écrémé ramassé dans un 
rayon de 5 km. du lieu de vente : 
marge de 0.90 au litre. 

Lait écrémé ramassé dans un 
rayon de 10 km. du lieu de vente : 
marge de 0.4 Oau litre. 

Augmentation de la marge de 5 
centimes par 5 kilomètres en plus, 
marge du crémier, marge de 0.15 
au litre-. 

LA RÉPARTITION 
DU BEURRE 

Les préfets du Nord et du Pas- 
de-Calais arrêtent ce qui suit : 

Article 1". — Le beurre sera ré- 
parti aux consommateurs des dépar- 
tements du Nord et du Pas-de- 
Calais, par les seuls commerçants 
détaillants titulaires de la carte pro- 
fessionnelle de la catégorie F, con- 
tre échange de tickets correspon- 
dants à la carie de matières gras- 
ses. Les beurres laitiers de produc- 
tion indigène ne pourront être li- 
vrés qu'aux seuls commerçants titu- 
laires de la carte professionnelle et 
contre remise par les intéressés des 
bons d'approvisionnement délivrés 
par les Comités de gestion 

Art. J. — Toutes les quantités de 
beurre arrivant par la route ou par 
fer en provenance d'autres dépar- 
tements que ceux du Nord et du 
Pas-de-Calais non adressées aux 
répartiteurs agréés i industries lai- 
tières disposant d'organismes de 
vente en gros) ou qui ne seront pas 
accompagnées d'un bon d'approvi- 
sionnement, délivré par le Comité 
de répartition du Comité de gestion 
laitiers, seront immédiatement blo- 
quées. Les directeurs du ravitaille- 
ment général des départements du 
Nord et du Pas-de-Calais donneront 
main-levée de ces marchandises qui 
seront réparties entre les départe- 
ments, compte tenu de leur popu- 
lation respective, par M. le prési- 
dent des Comités de gestion du 
Nord et du Pas-de-Calais.'et seront 
vendues selon les directives don- 
nées par ce Comité. 

Les stocks de beurre 
seront bloqués 

Art. 3. — Toutes les quantités de 
beurre stockées en frigorifiques pu- 
blics ou privés dans les départe- 
ments du Nord et du Pas-de-Calais, 
seront bloquées par les directeurs 
du ravitaillement général des deux 
départements intéressés. La libé- 
ration des marchandises stockées 
ne pourra être effectuée que sui- 
vant les instructions données par 
les Comités de gestion de ces dé- 
partements. 

Art. 4. — Tous les détenteurs de 
stocks de beurre établis à quelque 
titre que ce soit dans les déparle- 
ments du Nord et du Pas-de-Calais 
sont tenus de faire au Comité de 

répartition, 8. rue de l'Orphéon, à 
Lille, à la date du 1" décembre 
1940, une déclaration des quantités 
stockées par eux dans les cham- 
bres froides, ainsi que dans les fri- 
gorifiques publics ou privés des dé- 
partements intéressés ou de tous 
autres départements. 

Art 5. — Toute infraction aux 
dispositions du présent règlement 
entraînera le retrait de la carte 
professionnelle dans les conditions 
prévues par l'article 3 de la loi du 
27 Juillet 1940 et de l'article 6 du 
décret du 26 août 1940. 

Bile sera, en outre, passive des 
sanctions prévues à l'article 8 du 
décret du SI Juillet 1940. 

LE RECRUTEMENT 
DU PERSONNEL 

DE LA SÛRETÉ NATIONALE 

La préfecture communique : 

Un décret en date du 4 octobre 
1940 (J.O. du 30-10-1040) a fixé, 
pour une durée limitée, de nouvelles 
conditions de recrutement du per- 
sonnel des services actifs de la sû- 
reté nationale. 

Aux termes de ce décret, pour- 
ront provisoirement, et Jusqu'au 
31 mars 1941, être dispensés du con- 
cours prévu a l'article 1er du décret 
du 1er mai 1930. et être nommés 
commissaires de police stagiaires, 
les candidats titulaires du diplôme 
de licence en droit, licence es let- 
tres, licence es sciences ou du doc- 
torat en médecine, ainsi que les 
candidats ayant satisfait aux exa- 
mens de sortie de l'Ecole polytech- 
nique, de l'Ecole centrale des Arts 
et Manufacture, de l'Ecole spéciale 
militaire de Saint-Cyr, de l'Ecole 
navale, do l'Ecole du commissariat 
de. la Marine, de l'Ecole de l'Air, 
de l'Ecole nationale supérieure de 
l'Aéronautique, de l'Ecole nationale 
supérieure des Mines, de l'Ecole 
coloniale, de l'Ecole nationale des 
Eaux et Forêts, de l'Institut natio- 
nal agronomique, de l'Ecole, natio- 
nale des Ponts et Chaussées, de 
l'Ecole des Sciences politiques, de 
l'Ecole des hautes études commer- 
ciales. 

Pourront provisoirement, et Jus- 
qu'au 31 mars 1941. être dispensés 
du concours prévu à l'article 17 du 
décret du 1" mal 1935 et nommés 
inspecteurs stagiaires de police mo- 
bile ou spéciale, les candidats titu- 

laires du diplôme de baccalauréat 
de l'enseignement secondaire, du 
brevet supérieur ou la capacité en 
droit. 

Les candidats devront : 
a) Etre Français en remplissant 

à cet égard les conditions requises 
par la loi du 17 Juillet 1940 ; 

b) Ne pas être Juifs, suivant les 
stipulations de la loi du 3 octobre 
1940: 

c) Avoir satisfait à la loi sur le 
recrutement de l'armée et accompli 
leur temps légal de service mili- 
taire au titre du « service armé » ; 

d) N'avoir subi aucune condam- 
nation ; 

e) Avoir été reconnus aptes par 
un médecin phtisiologue. 

Les postulants' sont invités à 
adresser leur demande à la préfec- 
ture du Nord (cabinet du Préfet) 

Il leur sera réclamé ultérieure- 
ment les pièces qui doivent servir 
à constituer leur dossier. 

PRÈS D'AMIENS UNE MÈRE 
DE QUATRE ENFANTS 
MET FIN A SES JOURS 

Dans la matinée, on a retiré du 
canal de la Somme, à Lainotte-Bré- 
bière, le corps de Mme Gérard, née 
Elisa Giffroid, âgée de 58 ans, •de- 
meurant à Blangy-Trouville. Souf- 
frant depuis plusieurs semaines, la 
malheureuse, mère de quatre en- 
fants, avait quitté son domicile au 
début de la Journée et s'était Jetée 
dans le canal. A plusieurs reprises 
déjà elle avait tenté de se suicider. 

Cour d'Appel de Douai 

Le pillage à Rouvroy-Nouméa... 
Le magasin d'alimentation Adam. 

à Rouvroy-Nouméa, fut mis à sac 
par le Polonais François Pzybilski, 
avec le concours d'un nommé Oscar 
Esmans. Des marchandises volées 
furent retrouvées chez la femme 
Pzybilski, née Melisiak, et la femme 
Zowado, née Streinel. 

Le Tribunal d'Arras condamna 
Pzibilski à 2 ans de prison ; Es- 
mans à 18 mois ; Mme Pzibilski à 
un an et la femme Zowado à trois 
mois de la même peine. 

M« Dufour a défendu ces pillards 

devant la Cour qui a oonflrmé les 
Jugements d* 1rs InsMnoe. 

...à Arral... 
Stanislas Klasck recela, a Arrei, 

un certain nombre d'objets pillés 
et notamment du tabac. 

Il écopa de 6 mois de prison et 
de 2 amendes fiscales en Ire ins- 
tance. La Cour a confirmé la déci- 
sion des Juges artésiens. 

...à Béthune... 
Mme Pawlowska. femme Gryth. 

prit une part active dans le pil- 
lage d'un magasin. 

Les Juges béthunols lui Infligè- 
rent 4 mois de prison. La Cour a 
élevé cette peine à 6 mois. 

— Le'Polonais Michel Wojtos se 
rendit également coupable de pil- 
lage dans un magasin abandonné. 
Il avait été condamné à 1 mois de 
prison à Béthune. La Cour a élevé 
la peine à 3 mois. 

...à  Pont-de-Briques... 
Le Tribunal de Boulogne s'était 

montré sévère à l'égard de Parfait 
Cœugnet qui fut condamné à trois 
mois de prison et 500 fr. d'amende 
pour le vol, à Pont-de-Briques, de 
deux boites de farine lactée et 
d'une boite de lait destinées à l'ali- 
mentation de ses deux Jumeaux 
nouveaux-nés. 

M" Dubois a soutenu la cause de 
Cœugnet devant la Cour, qui a ra- 
mené la peine à deux mois de pri- 
son avec sursis. 

...à Boulogne 
Raymonde Mathieu collectionne 

les peines de prison infligées pour 
pillage. Le Tribunal de Boulogne 
l'avait condamnée à des peines de 
3 mois. 1 mois. 15 Jours 

La Cour a Joint toutes ces affai- 
res et Mme Mathieu fera 8 mois 
de prison. 

— Mme Lahoye. née Painset 
pilla également et fut condamnée 
par le Tribunal de Boulogne à qua- 
tre mois et un mois. La Cour Joint 
les deux affaires et condamne la 
femme à 6 mois de prison 

— Mme Wettz-Béheux écopa de 
18 mois de prison. M« Jardel plaide 
utilement en sa femeur. La Cour 
réduit à un an. 

— Mme Fillette-Minet renouvela 
la garde-robe de ses trois enfants 
à la bonneterie Bonnefoy, de Bou- 
logne. La Cour confirme un Juge- 
ment la condamnant à un an 
de prison. 

— Mme Meurice-Lisse avait ré- 
colté 6 mois de prison en Ire ins- 
tance. Jugement confirmé. 

— Mme Lapotre-Bauch fut aussi 

condamnée pour pillage à Boulogne 
à 8 mois de prison. La Cour lui ac- 
corde le sursis. A 

— Alfred Pladys avait éconé. ai 
Boulogne, de 3 mois. Après plaidoi- 
rie de M" Jardel, Il s'en tire avec 
un mois (sursis) 

La femme de ménage indélicate 
à Lillers 

Mme Leprêtre-Dumont, de Lillers, 
était femme de ménage chez Mme 
Sens : elle déroba à sa patronne 
divers objets mobiliers, des bijoux. 
de la vaisselle. 

L'indélioate domestique fut con. 
damnée à 10 mois de prison et 
18 fr. d'amende 

Son défenseur. M* de Guesny 
souligne devant la Cour qu'il ne 
s'agit pas d'une affaire de pillage 
du même ordre que toutes celles 
qui encombrent le rôle. 

La peine a été élevée à un an 
de prison. 

Le vélo pris par mégarde 
à Béthune 

Devant la porte d'un café béthu- 
nols. Désiré Gault enfourcha la bi- 
cyclette de M. Montois. 

Je me suis trompé de machine, 
expliqua-t-il. La chose eût paru 
vraisemblable si Gault avait eu un 
vélo. Malheureusement il n'en pos- 
sédait point ce jour-là. 

Il aggrava son cas en se sauvant 
quand le tenancier du café l'appela. 

La Cour a élevé à 6 mois un ju- 
gement du Tribunal de Béthune 
qui le condamnait à 3 mois de pri- 
son. 

Les coups de la cafetière 
de Béthune 

Mme Taverne est cafetière et in- 
culpée dans une affaire de coups 
qui lui rapporta 25 fr. d'amende 
avec sursis en Ire instance, à Bé- 
thune.   . 

La peine a été réduite à 16 fr 
avec sursis par la Cour. 

Le grain du voisin à Cambrai 
Le grain coûte cher, toutefois 

pas pour Mme Guviagdowski. née 
Brzickya qui nourrissait ses poules 
avec le grain de son voisin, culti- 
vateur. 

Le Tribunal de Cambrai condam 
na la Polonaise et son mari Stanis- 
las Guviagdowski. inculpé de recel 
à 6 mois de prison. 

La Cour confirme le Jugement à 
l'égard de la femme et réduit de 
moitié la peine du mari. 

Agriculture 
Commerce 

Industrie 
ENGRAIS COMPOSÉS 

CRÉATION 
D'UNE SECTION DEPARTEMENTALE 

DES FABRICANTS DU  NORD 
ET DU PAS-DE-CALAIS 

Aux termes de la loi du 18 sep- 
tembre 1940, un groupement inter- 
professionnel chargé d'organiser et 
de contrôler la répartition des pro- 
duits indispensables à la production 
agricole, doit être Institué dans cha- 
que dejiartement. 

Les fabricants d'engr»^ composé» 
du Noid et du Pas-de-Ca'eis. adhé- 
rant au Syndicat Prol^iciinel des 
Fabricants d'Engrals-Composés. dont 
le siège est à Paris, se sont, en con- 
séquence, réunis mercredi dernier à 
Lille, et pnt décidé de créer une 
Section professionnelle Interdéparte- 
mentale section rattachée à leur 
syndicat  professionnel 

Cette section aura, en premier 
lieu, à rassembler des renseigne- 
ments statistiques sur la production 
et la répartition des engrais-compo- 
sés dans les deux départements du 
Nord et du Pas-de-Calais en vue de 
documenter, éventuellement, les Co- 
mités de gestion départementaux 
prévus par la loi du 18 septembre 
1940. 

Los fabricants d'engrais-oomposé» 
du Nord et du Pas-de-Calais, non 
adhérents du Syndicat Professionnel, 
sont instamment invités à demander 
leur inscription à la section ainsi 
créée. 

Les demandes devront être faite» 
a l'adresse provisoire suivante : Sec- 
tion Professionnelle Interdépartemen- 
tale des Fabricants d'Engrais.Com. 
posés du Nord et du Pas-de-Calais. 
16, rue Faidherbe, à Lille (Nord). 

LïS MARCHÉS DE LA RÉGION 
A. Valencienne», 7. — Chicorée de 

Bruxelles, 11 à 12 fr. le kg. ; pois 
cassés. 11 à 11.50 le kg. ; haricot» 
secs, 12 à 13.50 le kg. : épinerds. 
3 50 à 4 fr. le kg. ; laitues, endives 
scaroles, 0.EO à 1 fr. p. ; oignons, 
5.50 a 6.50 le kg. ; carottes. 2.50 à 
3.50 le kg ; navets. 2 à 3 fr. le kg. : 
aulx. 22 à. 24 fr. le kg. ; poireaux. 
6.50 à 12 fr. la botte de 12 selon gros- 
seur : tripes, 12 à, 14 fr. le kg. : 
viande de bœuf. 13.50 a 47 fr. le kg. ; 
poules. 44 à 46 fr. le kg. ' 

TRAITEMENT VÉGÉTAL 
DES VARICES 

Les varices sont dues à une mau. 
valse circulation. C'est donc sur la 
circulation qu'il faut agir si on veut 
les faire disparaître. C'est pourquoi 
les Gouttes Floride, le grand régu- 
lateur de la circulation, sont sou- 
veraines contre les varices. Cette 
préparation végétale concentrée a 
une triple action sur le cœur, les 
veines et le sang. Ce dernier cir- 
cule mieux. Les parois veineuses 
tonifiées ne risquent plus de se 
rompre (ulcères variqueux), l'in- 
flammation est évitée (phlébite), 
les Jambes désenflent, les fourmil- 
lements cessent. Les Gouttes Flo- 
ride sont le remède parfait des 
troubles circulatoires chez l'homme 
et la femme : varices, hémorroïdes, 
hypertension, artériosclérose, retour 
d'ige. T<" Phies : 12 fr. 25 le flacon. 
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DEMANDES D'EMPLOIS 
Etpert-Complable.   Si.   r    Ad.-Casse. 
Lille tient i fo.-fan ttes comptabilités 

REPRÉSENTANT 
ARTICLES DE MitNAfcE. olérf intro 
duit Nord et Pas-de^Cafais. déstreS"ad 
feindre articles de ménage Ecrire E A 

■Réveil Valenciennes 2W 

FRÈRE et SŒUR. 19 et 17 ans 

VACHERS 
cherchent place ensemble ou séparé- 
ment. — MANK St. 8, rue Godetais 
MAROUION  (Pas-de-Calais).        181 

OFFRES   D'EMPLOIS 

MONTEURS  EXTÉRIEURS 
pour CONSTRUCTIONS métallique 
sont demandés par la Société Métal- 
lurgique de et S HAUTMONT.     774 

ON DEMANDE 
UN  BON  TOURNEUR  et  UN   BON 

AJUSTEUR   Essai exigé  Ecrire Réveil 
aux lettres J M.P.   qui transmettra. 

314 

mi»Mi     ON  DEMANDE       

UN COMPTABLE 
Ecrire en  indiquant références, au 

Réveil, aux lettres J M K 34 153 

•■■■     CHAUFFAGE   CENTRAL      ■•■• 

TRÈS BONS MONTEURS 
SONT  DEMANDÉS  Els A.   Verdoncq, 
77, rue Ferrer, Thumesnil-lez-Lilie. 

me 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES 

FILS DE FERMIER 
Recherche bonne ferme. 100 à 150 hect 
Paiement   comptant.    Répondre    aux 
lettres E.R.G H , 45. r. de la Gare Rbx. 

611 

VILLE DE DOUAI 

A VENDRE, MAISON 
rue Constant Dutilleux. avec jardin 
Libre après vente   Prix  : 85.000 Ir.. 

A louer maisons boulevard Jeanne 
d'Arc et rue d'Aniche. 

S'adresser à M" Deschodt, notaire i 
Douai, rue Trannin. N' 0 31!) 

Peur acheter ou vendre Fonds da 
commerce ou propriété «La Garantie < 
S bis. Parvis Saint-Maurice.  Lille. 

«80 

ETUDE  DE   M' PAJO.T-SOURtET 
DOCTEUR  EN  DROIT 

M. Boulevard de la Liberté • LILLE 

Recherche fonds de commerce 
Pas de porte TAILLEUR-CONFECTION 

-   ' .1015 

Quintonine 
•e trouve à nouveau dans 

toutes les Pharmacies 

Le flacon : 5 fr. 85 

CESSIONS 

Suis acheteur fonds de commerce! 

VINS ET SPIRITUEUX 
GROS ou DEMI-GROS 

a   Lille  ou  environs 
Ecrire Réveil aux lettres J.M.H 

34146 

ALIMENTATION - BUVETTE 
Grande licence ; beau matériel, bien 

situé II faut 30.000 fr. Agences et 
curieux s'abstenir. Prendre adresse 
Iournal 34142 

PERDUS ET TROUVÉS 

RECHERCHONS CITROEN 
commerciale, moteur N" D 20 303. châs 
sis  N' 422.987. qui  était immatriculée 
N' 784 M. D. volée fin mai   Récompen 
SB      DUVANT   MOTEURS      VALEN 
GIENNES 1601 

PERDU,   21   mai,   sur   la   route  de 
Boulogne, près de CONDETTE, 

GROS   CHAT 
tiçrê gris, castré, /entré, longs poils 
jaune, portait un collier bleu. Forte 
incompensé à qui permettrait le re 
trouver Rébonse au i Réveil t Valen 
ciennes SR 303 

ENSEIGNEMENT 
Ci' J i I Franc. Angl. Compt, 
MenO-daCtylO 50, r Meurein. Lille 
Cours jour et soir.   -■  Prix  spéciaux 

AUTOS 
25.000 fr Camion moteur neul, 2 T. 

-yec licence gazo et remorque 1.B0O k. 
Auto-Demolition, Bavay INord)       UJ2!) 

MARIAGES 
Mariages. L'Ami du Foyer. Viesly (N.) 

160B 

OCCASIONS   DIVERSES 
A   VENDRE    -  SALLE A   MANGER 
CHAMBRE    A    COUCHER,    SALON 
CUISINIÈRE. Etat presque neuf. 
S'adresser 76, rue  d'Annay, a  LENS 

DIVERS 

APICULTEURS 
Puur nourrir vos abeilles l'hiver, fien 
vez a là Sucrerie de BOISTRANCOURT 
Carnières (Nord). 34 144 

La   Sucrerie   de   Boistrancourt-Car 
nieres (Nord)  demande 

MACHINE A VAPEUR 250 CV 
34 14; 

RAMONAGE   DE   CHEMINÉES 
MELLIEZ     JUSTE 

a OU, r. Barbier.Mais  Lille ■ T  iiu-.it 

ACHATS  COMPTANT 
Enlèvements Nord et Pas-de-Calais 
TOUS  véhicules   camions,   voitures 

•••• JEAN   CISIE  ••■■ 
Rue P-Lafargue   12c   Tel  71404 et ua 

1035 

SUIS ACHETEUR 
Don prix Timbres poste gd formats 
de France, surtout récents et blenfais 
aussi romans populaires et aventures 

LIBIIAIRIE   PEUCEUE 
■243. Pue.de  Paris   LILLE 1043 

RECHERCHE 

MACHINES A TRICOTER 
et   surjeteuMs  raseuses.   Réponse   a 
journal aux lettres D H E 15M 

QUAND vos PIEDS 
SONT DOULOUREUX 
le remède est si facile 

Une poignée de 
«altrates rodell 
dans votre bain 
de pieds. Trempez 
vos pieds meurtris 
dans cette eau cu- 
rative, oxygénée. 
Vossouffrances 
disparaissent im- 
médiatement. Vos 
pieds sont déia- 
tigués, rajeunis. 
Cors et durillons 
amollis s'enlèvent 
sans douleur. 
Saltrates Rodell. 
Toutes pbarma"". 

CULTURE PHYSIQUE 
Cours collectifs  —  Cours  particuliers 

Professeur André CABY 
15, rue  Sec Arembault,  Lille 

34166 

VÉLO ROUTIER d'occasion i Auto 
Moto, très bon état, à vendre S'adres- 
ser 21, rue du Clinguet, TOURCOINC 

702 

ALLO ! ici LILLE 559-12 
H. HANTSON 

VIEUX PAPIERS 
SAINT-ANDRÊ-lez-LILLE 

CELERITE dans les enlèvements 
ACHATS   -   Cours   officiels   maxima 
MISE   AU   PILON   SOUS  CONTROLE 

de tous documents confidentiels 
34 160 

Je recherche chaudière Fleld, de 12 
15 m3 surface de chauffe   Trois au- 

toclaves,   le tout  en  bon  état   Ecrire 
Vermesch, 24, Bd D'Hailuin, Rouban 

610 

LES  MAGASINS 

■ AUX MEUBLES MASSIFS 
12-14. RUE FAIDHERBE. LILLE 

SONT  OUVERTS 

Nous cédons â des prix Intéressant* 
quelques beaux Mobiliers de Cham- 
bres a coucher, Salles à manger, en 
palissandre des Indes ronce de noyer 
et chêne massif 1530 

MEUNIERS.    FERMIERS     etc 
Pour vos réparations et transtorma- 
tions de sacs, adressez-vous chez DE- 
SAEOER FRERES,   255. rue du Ques- 

CALENDRIERS 
CARTES  POSTALES  EN  GROS 
PAPETERIE  -   MAROQUINERIE 
•> LAMES   -   STYLOS        •> 

■■■■     Lucien   POLLET     ■■■■ 
62. rue des Arts. 62. LILLE 

1047 

RÉVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE- 

Sans calomel - Et TOUS Muterez da lit 

le matin, * gonflé i bloc " 
Votre foie devrait verser, chaque four, an 

moins un litre de bile dans votre intestin. Si 
cette bile arrive mal, vous ne digérez pas 
vos aliments, ils se putréfient. Vous vous 
sentez lourd. Vous êtes constipé. Votre orga- 
nisme s'empoisonne et vous êtesamer, abattu. 
Vous voyez tout en noir t 

Les laxatifs sont des pis-aller. Une telle 
forcée n'atteint pas la cause. Seules les 
PETITES PILULES CARTERS POUR LE 
FOIE ont le pouvoir d'assurer cet afflux de 
bile qui vous remettra à neuf. Végétales, 
douces, étonnantes pour activer la bile. 

Exigez les Petites Pilules Carters pour If 
Fote. Toutes pharmacies : Frs. 12 

1633 

t« 
A VENDRE 

VELOMOTEUR en bon état S'adres- 
ser chez M TORO Jean. Parcelle N» 1 
à ESCAUDAIN. 787 

BOUCHERS-CHARCUTIERS 
.. TOUS USAGERS DU FROID - 

••••   Pierre WYNANT8   ■•■■ 
FRIGORISTE   SPÉCIALISTE 

I ter rue Véronèse, St-Maurlce-LILLE 
informe sa fidèle clientèle qu'il se 
tient, comme par le passé, à son 
entière disposition pour exécuter, dans 
les plus brefs délais, les dépannages 
et révisions de toutes Installations fri- 
gorifiques, de toutes marques Chlo- 
rure de Méthyle, Anhydrite sulfureux, 
ammoniaque. 34165 

CALENDRIERS 
LIBRAIRES, REVENDEURS. COM- 

MERÇANTS. ENCADREURS, CAME- 
LOTS, etc... pourt vos Calendriers. 
Sous-Verres. Frises.1 Gravures. Image- 
ries, adressez-vous à 

LA CHROMOLITHOGRAPHIE 
FRANÇAISE 

27,  rue   du Calvaire,  à  TOURCOING 
où vous êtes assurés de trouver tout 
ce qu'il vous faut, à des prix très 
avantageux Lot important de Calen 
ciriers dépareillés à solder, Marchan 
dise de qualité irréprochable 

1617 

CAFETIERS 
Nous   sommes  toujours  acheteurs   de 

VIEUX  TUYAUX   D'ÉTAIN 
au meilleur prix. — LELEUX, Métaux 
t>, rue à Fier.*. 6, à LILLE 1043 

Je recherche camionne.tfi bon état 
1.000 kilos max., indiquer marque, 
dim des pneus, âge, prix. Ecrire au 
Réveil aux lettres J. M   R 711 

Recherchons Machine a écrire d'oc- 
casion.   Faire   offres   aux   Brosseries 
Métalliques du Nord, à Trith-St-Léger. 

1637 

EQUARRI88AGE   ROHART 
à Anzin-St-Aubin-lez-Arras ; enlève- 
ment rapide de chevaux et vaches 
morts : commif&ion accordée à toute 
personne venant avertir. 791 

Qui veut 
Paraître Jeune? 

Employez la 

Crème Tokalon 

•••• LE8 ETABLISSEMENTS ■••■ 

CABOUR 
CONCESSIONNAIRES     exclusifs 

CITROEN 
INFORMENT LEUR CLIENTÈLE 
de  l'ouverture  de  leurs ateliers 

DE RÉPARATIONS 
■■■■ 11, rue Danton, LILLE «■■■ 

CAPES CYCLISTES 
Protection totale contre la pluie et le 

froid. Idéal pour tous les travailleurs 
en plein air, — ALBATROS. 34, rue 
du  Grand-Chemin, ROUBAIX. 

Ouvert de 14 à 1B h   Tel   315-77 
1616 

AU 122, GRANDE  RUE,  ROUBAIX 
Grand choix de lits, sommiers, mate 
las. meubles, divans, couvertures, cou 
vre-Iïts ouatés, à partir de 195 francs 

1601 

SUIS ACHETEUR 
LOIS ÉQUARRIS  NE.UFS 

qu provenant de  DÉMOLITIONS 
HANGARS et BATIMENTS à démolir 

en ter et hois 
Faire offres aux   Établissements 

A. LEROY-MERLIN 
*■■■    79, rue de ta Gare    ■■« 
»■•    NOÂUX-LESMINES    •••• 

S. E. U. M. CORBEHEM 
recherche d'urgence une CAMION 
NETTE de 1 000 à 1 800 kllogs BON 
ÉTAT, 3132 

SOMMES ACHETEURS 
LITRES BLANCS toutes Quantités 
Faire   offres   aux   AMIDONNER1ES 

FRANÇAISES, à  VALENCIENNES 
un 

POURQUOI 
SOUFFRIR de 
L'ESTOMAC 
lorsqu'une demi-cuilUrée A café ou 
3 ou 4 comprimés de Magnésie 
Bismurée dans un peu d'eau, après 
les repas, font passer en cinq mi- 
nutes toutes gênes iligestives. Que 
ce soit brûlures, vomissements, 
flatulence, renvois acides ou indi- 
gestions, la Magnésie Bisinnrée 
donne un soulagement immédiat. 
La Magnésie Bismurée, qui est fa- 
cile à prendre, se trouve en vente 
dans toutes les pharmacies. Poudre 
ou comprimés : Frs 10.75 ou Frs (6. 
  11177 

ENGRAIS COMPLET 
disponible  38 rue de La Baisée. Lille 
Expéditions 34 090 

SUIS ACHETEUR 
de caisses enregistreuses < National • 
MONTEL, u, rue Compans, Paris 1191 

1513 

PAPIER VITRIFÉ ARMÉ 
rempl.   v.tres.   Echant.   sur   demande 

PAPIERS    PEINT»    ROCHEFORT 
15 et 16, rue Emile Duclaux. Paris il.ï'l 

1512 

RENSEIGNEMENTS POUR 
FAMILLES DISPERSÉES 

Mme M. GRUSON, lu. rue Mahieu. 
Lille (Nd) serait reconn. à pers. pouv. 
donner nouv Marcel Giuson, 37' RI.F. 
1" Bat.. E.M.t F" A.. S. P.  13.884. 

34 189 

Madame DEBEAUMONT Gaston, 
113, Cité Darcy, Hénin-Lié ard iPas- 
de-Calaisl serait recon. à pers. pouv. 
donner nouvelles de son mari DE- 
BEAUMONT Gaston, , chasseur au 3A- 
Bat.. 3' Cie, S. P. 5487. et désir savoir 
si Mme Louis Brebion. de Béthune ou 
environs a des nouvelles de son mari. 

34.170 

M. et Mme MEGUEULLE Auguste. 
33. rue Montaigne, à LENS. demandent 
nouvelles de leur fils Marcel Megueulle 
148" R. 1. de forteresse. 3" B.C.M. 3 ; 
Sect post 327 ; dans les Ardennes. 
le 12 mal 189 

M" COULON-COLLARD. a Aulnoy- 
lez.Valenclennes. demande nouvelles 
de son mar, 

Marcel COULON 
soldat au 54' R.I.P.. •' C", Sect P  311 

304 

M" Pierre SEGARD. 68. rue Chanzy 
Lezennes (Nord), serait reconnaissante 
à toute personne capable de lui don- 
nlr des renseignements sur son mari : 

Conducteur Pierre SEGARD 
1»' Train, 12' G.R.T., il- C". Meubeuge 
sans nouv. depuis fin mai, classe I9M 

34.167 

AJÛANS 
...Vous voulez rire f 

QUAND on a pris soin de sa chevelure, l'humi- 
liation de la calvitie ne vient pas s'ajouter au 
fardeau des années. Comment? 

C'est bien simple: Si]vilaine. La Silvikjlne apporte à 
vos cheveux, en solution concentrée, les 14 éléments 
constitutifs que votre sang leur refuse. Absorbé par 
le cuir chevelu au moyen d un léger massage quoti- 
dien, cet aliment blolologique des cheveux est facile- 
ment assimilé par les racines. 
Irrésistiblement, l'action vivifiante de la Silvikrine i 
chasse les pellicules, fertilise le cuir chevelu, arrête la nùmritudwm 
chute des cheveux en quelques Jours. Les racines f" fa "■""*. 
capillaires reprennent leur activité. De nouveaux cheveux poussent. 
Votre chevelure redevient saine et opulente, comme elle n'aurait 
lamais cessé d'être si vous l'aviez soignée plus tôt. 

four conserver une chevelure saine et opulente; pour prévenir pelli- 
cules, chute des cheveux, calvitie. . . Lotion Silvikrine 14 et 27 Frs. 
Pour les cornioiiré efficacement. . .  . Silvikrine Pure . 44 et 54 Fr», 

Achetez un flacon de Silvikrine aujourd'hui même. 
Des milliers de personnes, sauvées de la calvitie, 
vous disent : "L'argent placé en Silvikrine rapporta 
mille fois sa valeur". 

FERTILISE 
LE   CUIR   CHEVELU 

11127 

Serais reconnaissante à qui pourrait 
donner nouvelles de Bernard VAN- 
LERBERGHE, au 37»« R.A.L.V.F., en 
subsistance. le 24 mal, dans la Lorraine 
à la 11" Brt" C.V.N. S.P. 1.911. - Mme 
VANLERBERGHE   cultiv,  Boilezeele. 

Serait reconnaissante à qui pourrait 
fourn. rens sur soldat Louis CARLIER 
du 180' R.l F., 3" C" F.V., formation A 
S.P. 15.069, dont dernière lettre du 12 
luin. de ZIMM1NG. front Moselle - 
Ecrire à Mme CARLIER, Coiffeur, 
Grande-Rue    Libercourt   (P d G). 1629 

M" GAI OMETZ-BELLET. 58. Vieux 
Coron. Bauvln INord). demande nou- 
velles du Caporal Gaston CALOMETZ, 
43e R.I., 5" C"'. vu dans la région de 
Saint-Amand, le 27 mai 174 

imprimerie dj Reven du Nord 
186, rue de Paris. Lille 

Le Gérant : Emile GE8T. 

BEL-AMI 
Pu GUY DE MAUPASSANT 

Il s'obstina : — Non, Je vais beaj 
coup mieux. Je le sens bien. 

On passa d'abord dans ces chemins 
ombreux qui vont toujours entre deux 
Jardins et qui font de Cannes une sorte 
d'Antibes, le long de la mer 

Forestier expliquait le pays. Il avait 
indiqué d'abord la villa du comte de 
Pari». .11 en nommait d'autres. Il était 
gai, d'une gaieté voulue, factice et dé- 
bile de condamné. Il levait le doigt, 
n'ayant point la force de tendre le bras 

— Tiens, voici 111e Sainte-Marguerite 
«t le château dont Basaine s'est évadé. 
Nous en t-Un donné a garder avec 
cette affaire-là 1 

Puis U eut des souvenirs de régiment; 
11 nomma des officiers qui leur rappe- 
laient des histoires. Mais, tout à coup, 
U route ayant tourné, on découvrit le 
golfe Juan tout entier, avec son village 
blanc dans le fond et la pointe d'An- 
tibes a l'autre bout. 

Et Forestier, saisi soudain d'une Joie 
enfantine, balbutia : - Ah ! l'escadre, 
tu vas voir l'escadre ! 

Au milieu de la vaste baie, on aper- 
cevait, en effet, une demi-douzaine de 
gros navire» qui ressemblaient à des 
rochers couverts de ramures Ils étaient 
bizarres, difformes, énormes, avec des 
excroissances,  des  tours,  des  éperons 

s'enfonçant dans l'eau comme pour 
aller prendre racine sous la mer. 

Cm ne comprenait pas que cela pût 
se déplacer, remuer, tant ils semblaient 
lourds et attachés au fond. Une batte- 
rie flottante, ronde, haute, en forme 
d'observatoire, ressemblait à ces phares 
qu'on bâtit sur des écueils 

Et un grand tfois-mâts passait au- 
près d'eux pour gagner le large, toutes 
voiles déployées, blanches et Joyeuses. 
Il était gracieux et Joli auprès des 
monstres de guerre, des monstres de 
fer, des vilains monstres accroupis sur 
l'eau. 

Forestier s'eftorçait de les reconnaî- 
tre. Il nommait : t le Colbert », < le 
Suffren », « l'Amiral-Duperré », c le 
Redoutable », « la Dévastation », puis 
il reprenait : — Non, Je me trompe, 
c'est celui-là < la Dévastation ». 

Ils arrivèrent devant une sorte de 
grand pavillon ou on lisait : Faïences 
d'art du golfe Juan », et la voiture 
ayant tourné autour d'un gazon, s'arrê- 
t i devant la porte 

Forestier voulait acheter deux vases 
pour les poser sur sa bibliothèque. Com- 
me H ne pouvait guère descendre de 
voiture   on  lui apportait les modèles 

l'un après l'autre, n fut longtemps à 
choisir, consultant sa femme et Duroy : 
— Tu sais, c'est pour le meuble au 
fond de mon cabinet. De mon fauteuil, 
J'ai cela sous les yeux tout le temps. 
Je tiens à une forme ancienne, à une 
forme grecque. - Il examinait les 
échantillons, s'en faisait apporter d'au- 
tres, reprenait les premiers. Enfin, il se 
décida ; et ayant payé, il exigea que 
l'expédition fut faite tout de suite. — 
Je retourne à Paris dans quelques Jours, 
— disait-il 

Ils revinrent, mais, le long du golfe, 
un courant d'air froid les frappa sou- 
dain, glissé dans le pli d'un vallon, et 
le malade se mit à tousser. 

Ce ne fut rien d'abord, une petite 
crise ; mais elle grandit, devint une 
quinte ininterrompue, puis une sorte 
de hoquet, un râle. 

Forestier suffoquait, et chaque fois 
qu'il voulait respirer, la toux lui déchi- 
rait la gorge, sortie du fond de sa poi- 
trine. Rien ne le calmait, rien ne l'apai- 
sait. Il fallut le porter du landau dans 
sa chambre, et Duroy, qui lui tenait les 
Jambes, sentait les secousses de se) 
pieds à chaque convulsion de ses pou- 
mons. 

La chaleur du lit n'arrêta point l'ac- 
cès, qui dura jusqu'à minuit : puis les 
narcotiques, enfin, engourdirent les 
spasmes mortels de la toux. Et le ma- 
lade demeura Jusqu'au jour, assis dans 
son lit, les yeux ouverts. 

Les premières paroles qu'il prononça 
furent pour demander le barbier, car 
il tenait à être rasé chaque matin. 
Il se leva pour cette opération de toi- 
lette ; mais il fallut le recoucher aus- 
sitôt, et il se mit à respirer d'une façon 
si courte, si dure, si pénible, que Mme 
Forestier, épouvantée, fit réveiller Du- 
roy. qui venait de se coucher, pour le 
urier d'aller chercher  le  médecin. 

Il ramena presque immédiatement le 
docteur Oavaut qui prescrivit un breu- 
vage et donna quelques conseils ; mais 
comme le Journaliste le reconduisait 
pour lui demander son avis : — C'est 
l'agonie dit-il II sera mort demain 
matin. Prévenez cette pauvre jeune 
femme et envoyez chercher un prêtre. 
Moi. Je n'ai plus rien à faire. Je me 
tiens cependant entièrement à votre dis- 
position 

Duroy fit appeler Mme Forestier : — 
Il va mourir. Le docteur conseille d'en- 

voyer chercher un prêtre. Que voulez- 
vous faire ? 

Elle hésita longtemps, puis, d'une voix 
lente ayant tout calculé : — Oui, ça 
vaut mieux.... sous bien des rapports... 
Je vais le préparer, lui dire que le curé 
désire le voir... Je ne sais quoi, enfin 
Vous seriez bien gentil, vous, d'aller 
m'en chercher un, un curé, et de le 
choisir. Prenez-en un qui ne nous, fasse 
pas trop de simagrées. Tâchez qu'il se 
contente de la confession, et nous tien- 
ne quittes du reste. 

Le Jeune homme ramena un vieil 
ecclésiastique complaisant qui se prê- 
tait à la situation. Dès qu'il fut entré 
chez l'agonisant', Mme Forestier sortit. 
ei s'assit avec Duroy, dans la pièce 
voisine. 

- Ça l'a bouleversé, dit-elle. Quand 
j'ai parié d'un prêtre, sa figure a pris 
une expression épouvantable comme.. 
comme s'il avait senti., senti., un souf- 
fle... vous savez.. Il a compris que 
c'était fini enfin, qu'il fallait compter 
les heures. 

Elle était fort pâle. Elle reprit : - 
Je n'oublierai jamais l'expression de sou 
visage Certes, il a vu la mort à ce 
moment-là. Il l'a vue 

Ils entendaient le prêtre, qui parlait 
un, peu haut étant un peu sourd, et 
qui disait : 

— Mais non mais non, vous n'êtes 
pas si bas que ça. Vous êtes malade, 
mais nullement en danger Et la preuve, 
c'est que je viens en ami, en voisin. 

Ils ne distinguèrent pas ce que répon- 
dit Forestier. Le vieillard reprit : — 
Non, je ne vous ferai pas communier. 
Nous causerons de ça quand vous irez 
bien Si vous voulez profiter de ma 
visite pour vous confesser par exemple, 
|e ne demande pas mieux Je suis un 
pasteur, mol, je saisis toutes les occa- 
sions pour ramener mes brebis. 

Un long silence suivit. Forestier de- 
vait parler de sa voix haletante et sans 
timbre. 

Puis tout d'un coup le prêtre pro- 
nonça d'un ton différent, d'un ton d'of- 
ficiant â l'autel : 

— La miséricorde de Dieu est infi- 
nie, récitez le « Confiteor ». mon en- 
fant. - Vous l'avez peut-être oublié, je 
vais vous aider. — Répétez avec moi : 
« Confiteor Deo omnlpaienti.. Beat» 
Marise semper vlrglni... » 
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